
E N B E L G I Q U E 
Les eaux de U Meuse c o m m u e n t l e n t e ­

m e n t l eur m o u v e m e n t de décro i ssan te . 
La baisse a é té d ' une v i n g t a i n e de cen t i ­

m è t r e s s u r i"2S de rn êtres v i n g t - q u a t r e , h e u ­
r e s . 

Les qua i s son t tous dégagés ; il n e r e s t e 
u n peu d 'eau q u e s u r celui de la Ribuée 
aous le pon t des Arches ; les por t s d e m e u ­
r e n t s u b m u r g e s . 

— Le c h e m i n de fer de Liège à Maastr icht 
a r ep r i s b l e r m a t i n 28 décembre , le serv ice 
o rd ina i r e des v o y a g e u r s e t d e s m a r c h a n d i ­
ses e n t r e Liège e t Maestr icht ; les voies 
s o n t r e m i s e s c o m p l è t e m e n t en o rd re p a r ­
tou t . Su r les l ignes de Maestr icht à Aix- la-
Chapelle, Hasseit et Venlo, les service» son t 
r ep r i s é g a l e m e n t . 

TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE LILLE 

Audience du 29 décembre. 

Dervaux contre la « Gazette de Tourcoing » 
et le « Journal de Roubaix » 

Me Derenty, avoué, lit des conclusions ten­
dant à taire condamner le journal eu des dom­
mages-intérêts et insertions. 

M. François Dervaux est assis à côté de son 
avocat. 

MU. G. Baudelet, directeur de la Gazette de 
Tourcoing, e t Alfred Keboux. propriétaire et 
directeur politique du Journal de Roubaix, sont 
présents. 

I n c i d e n t 
Me Boyer-Chamard, pour la Gazette de Tour­

coing, demande le renvoi pour faire la preuve. 
Me Eugène Roche,pour le Journal deV."':baix, 

s'associe aux conclusion de son confrère. 
Me Basquin.pour Dervj-ux, s'y oppose. 
Me Boyer-cuamard fait ri marquer au tribu­

nal que les articles incriminé* s'attaquent à u n 
homme agissant comme fonctionnaire public. 

L'honorable avocat du journal lit les articles 
publiés ainsi que la lettre où le plaignant dit 
que l 'émeute, est l'œuvre des catholiques de 
Tourcoing, c'est « votre émeute, » écrit-il 

Dans le numéro du 18 novembre, la Gazette 
insère une lettre de citoyens repoussant avec 
indignation l'accusation portée par M. F. Der­
vaux. Elle lui reproche sa démarche ii régu­
lière près du Préfet. 

Cet article, pour être vif, ne dépasse pas 
l'attaque. Ne venons-nous pas d'être traité 
d'émeutiers par M. Dervaux? 

Notre adversaire veut-il. oui ou non, la lu­
mière t non, puisqu'il refuse à nous laisser 
faire la preuve. 

C'est un mois après le délit supposé que 
M. Dervaux nous assigne et il a dit aujour­
d'hui qu'il est impatient de voir prononcer un 
j ugement! 

C'est comme conseiller municipal que nous 
avons incriminé M. Dervaux. 11 vient à Lille ; 
M. le Préfet ne peut employer pour affaire si 
grave le premier venu. 11 charge donc i l . Der-
vaux d'une mission. "Le plaignant l'avoue lui-
même. 

« Décidément, ils vont trop loin >•> dit M. Der­
vaux à M. Bompard. M. Bouupard se plaini-it ? 

En quelle qualité parlait-il a M. Bompard,dé-
légué du Préfet '.' 

En quelle qualité accompagnait-il plus tard 
M. le Préfet eu arrivaut a Tourcoing t <*• 

M. Boyer-Chamard discute ici et commente 
les textes des 'ois qui déterminent le carac­
tère de ce qu'on appelle les fonctions publi­
ques. 

La doctrine de Royer-Collard dit qu on peut 
faire la preuve quaud il s'agit d'un homme, 
• 'étant donné une mission publiqu». 

Nous demandons a pouvoir signifier à notre 
adversaire la liste des témoins que nous avons 
a citer pour faire la preuve de ce que neus 
avons avancé. 

Me Basquin répond qu'on a accusé M. Der­
vaux, dans un but électoral. 

M. Dervaux a voulu a t tc jdre les effets de 
ces articles. Or, les faits sont venus, chaque 
jour on l'insulte par des affiches injurieuses à 
sa porte et M. Dervaux prétend que c'est la 
faute de la Gazette. 

Me Basquin croit devoir excepter M. Allred 
Rebouxde la demande en preuve. 

M. Reboux. dont vous connu issez l'intelli­
gence, le bons seus et la modération, se sé­
pare de son coaccusé sur ce point... • 

M. Alfred Reboux interrempaul Me Basquin: 
Mais pas du tout ! retirez vos éloge» ! 

L'avocat continue et dit que M. Dervaux n'a 
agi que comme un simple ciioyeo, ami de la 
paix. 

Un droit, vous n'êtes donc pas recevable à [ 
demander la preuve. En fait, dit-il, nous ne : 
nous y opposons pas. 

Me Boyer-Chamard démontre que les délais ' 
d'une semaine sont iusuilisants. 

Me Basquin demande la remise à hui ta ine, à 
cause des élections du 9 Janvier. 

M.Boyer.—Les élections n'ont rien à faire ici. 
M. le Président, après avoir cousulté ses a s -

sesseurs, prononce la remise a quinzaine. 

Audi nce da 2i> décembre 
Prés iden t : M- de Valroger 

Assesfc1 : MM. Marfnn et E m l a r l d e G u é n y 

11 y a trois affaires de presse dont les juge­
ments doivent être prononces a cette audience. 

1° L e P r é f e t d u N o r d c o n t r e V i t t r a n t , 
g é r a n t d e l a « V r a i e F r a n c e ». 

Le journal est condamné à 500 fr. d'amende, 
insertion dans la Vraie Yrancc et dans les jour­
naux du département au choix du Préfet. 

2° M . M o r e l c o n t r e l e « P r o p a g a ­
t e u r . » 

Le journal est condamné à 50 fr. d'amende, 
insertion dans le Propagateur et dans 5 jour­
naux du Nord. 
[g3° M . M o r e l c o n t r e l a « V r a i e F r a n c e . » 

Ce journal est renvoyé de lins de la plainte. 

— VALSNCIBNNKS. — Une attaque nocturne, 
a main armée, a été commise par un individu 
resté inconnu, sur la personne d'un courrier 
de poste, Lemoine Xavier, âgé de 43 ans , rési­
dant à Valenciennes. 

— Les croche'.eurs. — On n'a peut-être pas ou­
blié, dit l'Echo de la Frontière, de Valencien­
nes, que parmi les auxiliaires que l 'Adminis­
tration avait appelés a son aide le 6 novembre 
dernier pour forcer le domicile et crocheter les 
portes des Pères Maristes, tlgurait un individu 
du nom de Soupté. Nous apprenons que.ee 
personnage vient d'être condamne par le tri­
bunal correctionnel de notre ville, et sur les 
réquisitions de M. Ilcrbaux, substi tut du pro­
cureur de la République, a quinze jours d em­
prisonnement four roi. 

Il n'y a pas eu d'arrêté de conflit. 
— SAINT-POL. — Le tribunal de St-Pol (Pas-

de-Calais) a condamné nu sieur Vamberler, 
d'Avesnes-le-Comte, a payer la somme de 5 fr. 
a titre de dommages intérêts, avec les intérêts 
a compter de la demande en conciliation, et, 
en outre, en tous les dépens, pour avoir lacéré 
des affiches apposées et portant le t imbre. 

— DOUAI. — La mort vient do frapper, p ré ­
maturément , à l'âge de 51 ans , M. Gustave 
Rossignol, avocat a la Cour d'appel, de Douai, 
membre du conseil muuicipal. 

— AVBSNBS. — Quatre gendarmes des briga­
des d'Avesnes étaient partis pour arrêter le 
sieur Thomas, dit le A/arechal, de Boulogne, 
près d'Avesnes, fraudeur bien connu et redouté, 
contre lequel un mandat d'amener avait été 
lancé et qui a, croyons-nous, plus d'une con­
damnation à purger. 

Thomas se sauvait pour échapper à une cap­
ture, deux des gendarmes tirent feu sur lui à 
une distance de cent mètres; atteint par les 
deux balles, le vigoureux fraudeur ne tomba 
qu'après avoir parcouru encore un kilomètre. 
Son état est grave. 

Le parquet d'Avesnes e t M. lo commandant 
de la gendarmerie, appelés par le télégraphe, 
sont en ce moment sur les lieux. 

— BOULOGNE. — Cne dépêche de Paris an ­
nonce qu'hier le Conseil supérieur de l ' instruc­
tion publique a décidé en principe la transfor­
mation du collège en lycée. 

— BOURP.OIRG. — Avant-hier, la femme Mar­
tel faisant par bateau le service de saiut-Omer 
à Berlues, en voulant puiser de l'eau, est tom­
bée dans le canal où elle s'est noyue. Elle était 
mariée depuis environ six mois. 

— DAN-COURT. — La fièvre aphteuse, dite 
cocotte, a fait sou apparition à Dancouit, 12 va-
ches, un taureau et 15 porcs apoartenaut ix 
M- Suret-\Vatelet, sont atteints. 

E t a t - r r j v i l d e ! * o - « a . * > « i a c . — 
DÉCLARATION? DBNAISSAHCBI DU 27 décemb.— 
Nuîl Delaty, rue de laFoese-asx Chênes, 3. — 
Sidonie Vanderbeke, rue de la Chaussée, cour 
CoDtraiae, 11. — Henri Fruit, rue Pellart, fort 
Mulliez, cour Lefebvre, 20. — Adolphe Vancop-
penolle, rae de Lannoy, eour Nolart, 3 . — Louis 
Pnidliorame, rue de Tourcoing, cité St-Pierre,7. 
— Désiré Lerouge, rue de Denain, 12. —Alber t 
Spender roe du Fresnoy, cour Hospied, 3. — 
Mathildé Dewackter, me des Récollets, cour 
Pollet, 6. — Berthe Dejaeghere, rue de la Li­
mita, maison Tiberghien. — Irma Lorthiois, rae 
de Laauuy, cour Boyaval, 8. — Aliee Au-
driann», rue de Laanoy. 201. — Maria Nieuw-
munsier, roe de la Barbe d'or/ 41. — Thérèse 
Seynaeve, rue Stéphencon, maison Dhondt. — 
Félix Dassonville, me Nain, 25. 

DÉCLARATIONS DB DÉCBS du 27 décemb. — 
Jeanne Fournier, 1 mois, rue St-Jean, 446. — 
Eugénie Fournier, 4 mois, me 1 nkermann, 48 — 
Carbon, présenté sans vie, grande cité da Pile, 
81 . —Nathalie Vanhoutte, 50 ans, ménagère, 
Hôtel-Dieu. — Jean Cousia, 2 ans, rue des 
Fleurs, 55. — J e a n n e Bouteville, 13 jourB, rue 
de Beaurewaert, cour Dassonville, 4. 

MABIAUF.S du 27 — Pierre Vanhaelter, 42 ans 
fondeur, et Stéphanie Masure, 32 ans, épluchen-
se. — Florent Vanmeerhaege, 23 ans, tisserand, 
et Sidonie Dutrannoy, 21 ans, soisrnecee. — 
François Diichateau. 25 ans, apprêteur, et Féli-
cie Jonart, 22 ans, soigneuse — Charles Van-
develde, 30 ans, tisserand, et Philomène Houf,25 
ans, fco:'„.ieuse. 

É : t a t - o i - v i l d o T o u r c o i n g 
DECLAR\TIO: s DE NAISSANCES du 23 décemb.— 
Pierre IIus, Fin de la guerre.— Laure Leveu-
gle, Moulin-Fagot. — Marie Mahieu, rue de 
l'Industrie. — Berthe Desraedt, Brun-Pain. 

Du 26. — Henri Bouche, pent de Neuville.— 
Noël Desbuleux, rue des Molles Briques. —Paul 
Delesalle, Grand plaisir. — Noël Holvset, me 
de Bourgogne. — Germaine Delonnez. rue du 
Calvaire. — Maria Parmentier, rue du Prince. 
— Joseph Lootens, Fin de la guerre. 

Du 27. — Valéry Delemasure. issue Thaon. — 
Fidéline D'ifermont, chemin des Mottes.—Noële 
Flament, rue St Pierre. — Germaine Tiberghien, 
Moulin-Fagot. — Augustine VaDdenbrouck. rue 
du Poailly. — Camille Menaert, pont de Neu­
ville. — Désiré Alfred Desmaiure, rue des 
Poutrains. — Elise Delmotte, Flocon.— Made­
leine Delgatte, rue de Lille. — Georges Pie-
danna, rue de l'Eglise. 

DÉCLAMATIONS DB DECES DU 23 décembre.—" 
Suzannp Vandccastelle, 1 mois, Fin do la guerre. 

Du 26. — Néant. 
Du 2 ; . — Antoine Lehembre, 36 ans, rue de 

Lille — Elise Kints, 2 ans, pont de Neuville — 
Irma Deroux, 1 un, rue des Piats — Catherine 
Castclain, 75 ans, venve do Constant Varheni, 
rue do In Ferme. — Clémentine Delattre, 65 ans 
veuve de Aimable Dumanoir, rue St Jacques.— 
Louis Duterte, 34 ans, rue de la Mnlcense. — 
Sidonie-Justi::e HsMM, 35 ans, épouse de Fleu­
risse Piédoux, ruelle Jean Legrand. 

semble des cours d'eau qui sillonnent ,les 
Flandres, ont présenté des considérations qui 
ont appelle M. Sainctelette à la tribune. 

M. le mini-tre de-, travaux publics estime que 
tout ou à peu près tout ce qu'il est possible 
de faire en vue de conjurer les désastres d une 
inondation ordiuaire, l 'administration s est 
efforcée de le faire ; le malheur est que j | s 
inondations de cette année ont eu un caractè­
re extraordinaire, « bi-séculairo ». L'honorable 
sénateur pour Eecloo, dont la compétence en 
cette matière se démontre chaque année lorsae 
la discussion du budget des travaux publics, 
n'a pas eu de peine a prouver par les faits 
qu'aucune amélioration sérieuse n'a été réali­
sée, notamment en ce qui regarde 1 Escaut et 
la Lys NOn-seulemcnt les inondations sont 
périodiques, mais les cotes d'inondation sont 
plus élevées qu'en 1872. Comme remèdes a 
cette situation. M. le baron t'Kint de Rooden-
beke préconise une augmentation du ? e r s . o n " 
nel des ponts et chaussées et une staminé 
plus grande peur les fonctionnaires de cet or­
dre. M. Solvyns a appuyé ces observations, en 
profitant de l'occasion pour dénoncer la stéri­
lité des « commissions d'enterrement». M. te 
ministre des travaux publics s'est rallié, pour 
ainsi dire sur toute la ligne, aux indications 
des honorables membres de la droite ; si L>ieu 

lui prête vie, si on augmente son budget et 
quand ses fonctionnaires seront libres, il s em­
pressera, mais pour tout de bon cette fois, de 
« mettre un frein a la fureur des flots. » 

Correspondance 
Les articles publiés dans cette partie du 

Journal n'engagent ni l'opinion, ni la respon­
sabilité de la Rédaction. 

NOTABILITÉS COMMERCIALES 
f i « R o u b a i x 

AU MOUTON COURONNÉ. Nouveautés.Gde-Rue,58 

Hri DELEPORTE, Gde-Place, contour Sl-Mariin 
CHAPELLERIE en tous genres 

Mlle TEMPEZ. Spécialité de Chaussures 
G R A N D E R U E , 44 BIS 

LIBOSSART Frères, rue du Curé, 10 
Spécialité pr Noces et Baptêmes. Glacesp'malades 

A. LECLERE, marchand-tailleur, 31,Gde-Rue 
Haute Nouveauté Française et Anglaise 

MAISON SÉRIEUSE NE FAISANT QUE LA MESURE 

DESBONNET-AVETTANT, Grande-Rue, 20 
SPÉCIALITÉ DE BLANC ET DEUIL 

BARREZ-LEUL1ETTE, 30, r. du Vieil-Abreuvoir 
Pianos, Musique, Abonnement et Location. 

DUHEM-MERCHEZ, Grande-Rue, 31 
Corsets, Jupons et Tournures 

MACHINES A COUDRE EN TOUS GENRES. 

AU PALAIS DE CRISTAL, 16, Grande-Rue 
Confrctionsp* Hommes et Enfants. 

M™ CHATTELEYN-OiNOF, contour Notre-Dame 
COURONNES MORTUAIRES 

Plantes et Bouquets en tous genres 

QUEVERUE-MICHAUX, fabricant de Billards 
Suce de Vandecasteele, anc"° m" Bocq 

BUR DES DOUZE- APOTRES, 1 1 , A LILLE 

SPÉCIALITÉ DE CURAÇAO 
TltKIZE 1IÉPAIM.EK OR, VERMEIL, ARpENT & BRONZE 

R.SCUOVTEETEN,a, r. d'Esquermes, Lille 

FLIKOIS-BLONDE AU, Grande-Rus,18. 
HOBLOGER1E, BIJOUTERIE,ORFÈVRERIE 

parures diamants pend*" bronze et composition 

C a l a a e d ' é p a r g n e d e B o u b a i x 
Bulletin de la séance du 26 décembre 4880 

S o m m e s versées pa r H 4 déposan t s , don t 
36 n o u v e a u x . . . . 18,026 fr. 00 
64 d e m a n d e s en r e m b o u r ­
s e m e n t . . . •. . 17,306 fr. 94 

Les opé ra t ions d u mois de dece,mbre 
s o n t su iv ies p a r MM. J u l i e n L a g a c h e e t 
Des rousseaux-Def renne , d i r ec t eu r s . 

B e l g i q u e 
— BRUXELLES. — La démission de M. Van-

derstraeten, comme bourgmestre de Bruxelles, 
de même que celle de M. Vauthier. comme 
échevin, ne pourront être acceptées qu'après le 
1" jauvier prochain, c'est-à-dire après l'émission 
des titres déflmtifs du dernier emprunt , titres 
signés par les démissionnaires. 

— TAINTBGNIBS. — Un arrêté royal du 23 
décembre autorise les communes ci-après à 
emprunter les sommes suivantes ; Leuze 
25,000 fr.; Taintegnies, 8,000., » 

— MONS. — On a trouvé samedi ma t in , sur 
la place aux Chiens, près du Marché aux Va­
ches, le cadavre d'un soldat appartenant au 1er 
régiment de chasseurs à pied. 

Des constatations faites par M. Stainfort,mé­
decin da bataillon, il résulte que cet homme 
est tomné ivre-mort et a été saisi par le froid. 
C'est un vieux remplaçant, qui déjà avait été 
plusieurs fois a i l correction pour cause 
d ivresse. 

L e S é n a t B e l g ; 
Le Sénat a voté hier divers projets de loi, 

crédits et budgets. Sur les crédits spéciaux 
ouverts aux différents départements, la droite 
s'est abstenue. D'une part, refusant son vote 
au budget de l'instruction publique, elle ne 
pouvait l'accorder davantage a un crédit allée lé 
au même usage ; d'un autre côté, elle ne pou­
vait émettre un vote négatif sur l'ensemble 
des crédits, parce qu'elle n'a pas de raisons 
pour les repousser tous. La gauche demandait 
l 'urgence en faveur du budget des dotations; la 
droite, qui a évidemment des réserves a for­
muler, s y est opposée, par l'organe de l 'hono­
rable baron d Auethau, t t l'assemblée lui a 
donné raison. Le budget de la gendarmerie a 
fourni a M. le baron de Csninck l'occasion d'ap­
peler toute la sollicitude du ministre de la 
guerre sur les logements de ce corps d'élite ; 
de l'avis de l'honorable sénateur, il y aurait 
lieu aussi d 'augmenter le nombre des officiers 
de la gendarmerie. 

L'intérêt de la séance a surtout résidé dans 
les interpellations faites par plusieurs mem­
bres de la droite à l'honorable chef du dépar-
tumcnldes travaux publies, a propos des inon­
dations. M. te baron l'ycke de Pelegheia, pour 
l 'Escaut ; M. le baron de Couiuck, .lotiri'Yser; 
IL le ban u T Kint d9 Hoodeubeke, pour l'en- ! 

Mons 'eur Alfred Reboux 
Propr ié ta i re d u Journal de Roubaix. 

Monsieur , 
Dans la liste de souscr ip t ion au profit de 

M. G'gnez que publ ie le Progrès du Nord de 
ce Diana, je vois d g u r e r u n Pau l i n Pa ren t 
p o u r la s o m m e de c inq francs. 

Comme il faut la isser à chacun le mér i t e 
de ses l ibé ra l i t é s , je t i ens à déc la rer q u e 
ce n 'es t pas moi qu i ai souscr i t les b' francs 
en ques t ion . 

Vous m'obl iger iez en i n s é r a n t la ; rése te 
le t t re d a n s vo t re j o u r n a l et veui l lez 
ag rée r mes b ien s incères sa lu ta t ions . 

P A U L I N P A R E N T . 
RDubaix, 29 décembre 1830. 

Beaucoup de personnes se pla ignent d 'é­
prouver chaque mat in , au réveil, une grande 
gêiîe dans les bronchas, comme de l'étouffe-
meut produi t dans l'arrièie-ji'orge, par des 
mucosités plus ou moins épaisses. On fait 
pour cracher de violents efforts qui amènent 
souvent de la toux e t quelquefois des nausées; 
e t ce n'est qu 'à grand 'peine, au bout d 'une 
heure ou deux de malaise, qu'on parvient à se 
débarrasser de tout ce qui entravai t la respi­
rat ion. C'est rendre un véritable service à 
toutes les personnes at teintes de cet te affection 
si pénible que de leur en indiquer le remède; 
il s'agit simplement du goudron, si efficace 
dans toutes les affections des bronches. Il 
suffit d'avaler immédiatement avant chaque 
repas denx ou trois capsules de goudron de 
Guyot pour obtenir rapidement un bien-être 
que, t rop souvent, on avai t cherché en vain 
dans un grand nombre de médicaments plus 
ou moins compliqués et dispendieux. H u i t 
ou neuf fois sur dix, ce malaise de chaque 
mat in disparaî tra complètement par l 'usage 
nn peu prolongé des capsules de goudron. 

IÎ convient de rappeler que chaque flacon 
de 2 fr. 50 contenant 60 capsules, ce mode de 
trai tement revient à un prix insignifiant : 10 
à 15 centimes par jour . 

Le goudron est une subtance très complexe 
et dont la composition varie considérable • 
ment selon le mode de préparation e t sur tout 
selon la substance dont on l'a extrai t . E n 
effet, on retire du goudron de la houille, des 
bois de hêtre, de pin, de sapin etc. ; il va de 
Eoi que les propriétés curatives de ce produi t 
varient selon son origine et son mode de pré­
parat ion. Aut rement di t , chaque espèce de 
goudron a ses propriétés spéciales. Auss n 'est-
il pas é tonnant qu 'au point de vue médical, 
tous les produits dénommer goudron ne pro-
du i sen tpas les mêmes résultats. 

Pour la fabrication de ses capsules de gou­
dron, M. Guyot emploie seulement le goudron 
di t de Xorwège, le seul dépourvu de toute 
causticité et le pins facilement absorbable. I l 
ne peut garant i r la qualité, et, par suite, 
l'efficacité que des flacons de capsules qui 
por tent sur l 'ét iquette la s ignature imprimée 
entrais couleurs. 19074 

NOUVELLES DU MATIN 
RETOUR DU PnlNCE DE HOHENLOfiE 

Par is , 28 décembre . 
Le pr ince de l loben lohe , r evenan t d 'Al ­

l emagne , es t a t t e n d u d e m a i n à l ' ambassade 
de la rue de Lil le. 

DÉMISSION DU SUBSTITUT DE LIBOURNE 
Bordeaux , 28 d é c e m b r e . 

On assure qu'A la su i t e d 'un conflit s o u ­
levé en t r e le Maire et M. de Ci rz iè re , c u r é 
d e S t - M e d a r d , M Olivier, s u b s t i t u t à L i -
b o u r n e , au ra i t donné sa démiss ion . 

UN EX-MEKBRE DS LA COMaDNE 
Par is . 28 décembre 6 h soir . 

Le conseil de l 'ordr« des avocats de Par i s 
a r t je lé la d e m a n d e dt) M. Protot , t e n d a n t 
à sa ré inscr ip t ion su r le tab leau des a v o ­
ca t s . 

LE JOoRNAL LA « FRANCE » 
Paris , 28 décembre . 

Le journa l la France publ ie a u j o u r d ' h u i 
la no t e qu ' i l ava i t a n n o n c é e . 

M. RÉROLD INQUISITEUR DE LA FOI 
Paris , 28 décembre . 

Une c i rcula i re de M. I l^ roU enjoint a u x 
mai r ies de ques t i onne r les fu turs s u r leur 
in t en t ion de t e mar ie r ou non a l 'église. 

LE PRÉTEXTE EST LA STATISTIQUE 

Cette in te r roga t ion dépassa é v i d e m m e n t 
les droi t s d e l ' admin i s t r a t ion civile, et la 
cons ta t a t ion néga t i ve d a n s les églises es t 
le t.eul é l émen t cer ta in de p reuve . 

E n effet, les fu tu rs , i i t i m i d é s d a n s les 
m a i r i e s , p e u v e n t n é a n m o i n s al ler à i 'église 
e t i nva l ide r les calculs d u m a i r e . 

RÉUNION DU CONSEIL DES MINISTRES 
P. tus , 28 aecei i jbre , 5 h . If to i r . 

Les m i n i è r e s se sont r é u n i s ce m a t i n e t 
se son t occupés de l ' expédi t ion des affaires 
c o u r a n t e s . 

Par is , 28 d é c e m b r e . 
Le consei l des m i n i s t r e s s 'est r é u n i ce 

m a l i n à l 'Elysée, sous la p rés idence de M. 
J . G r é v y . 

Les min i s t r e s , qu i d e p u i s j eud i d e r n i e r 
se c roya ie i ' t en p le iue c r i s e . s e son t v i v e ­
m e n t félicités d 'en avoir é té qu i t t e s p o u r la 
peur . M. Wil>ou, con t re qu i MM. Cons­
e n s , Fa r re et Caz >t semb!ai«nt t rès mon­
tés a é té le pe r sonnage d e ia s i t ua t i on . 

M. le prés iden t de la Répub l ique q u i , 
pa ra i l - i l , a e iè l ' inspi ra teur de U tac t ique 
suivie , a manifes té u n e t rès vive sat i fae-
t ion . 

Le g o u v e r n e m e n t a a r rê té la condu i t e 
qu ' i l uoi t t en i r au j ou rd ' hu i a u Sénat , et 
qu i consis tera n a u i r e l l i i m n t à sou t riir 
t o a projet Roffar-Marvalse e.t roèiiie le nou­
vel f.Mii. ndciLieiA Bflssoa s u r l 'article I . 

Le niiu slro .les affaires ètia< gèr . K a t o u ­
rnis a r*pproball>Mi d« t e s eot tègaes un 
m o u v e m e n t consu la i re . 

RÉCEPTION DE L'AMBASSADEUR OTTOMAN 
M. B a r t h é l é m y Sainl-Hilaire a a t s i s t é 

h i e r à la p remiè re récept ion officielle d u 
nouve l ambass«deur de la Por te auprès d u 
g o u v e r n e m e n t I r a c ç i i s . 

Not re m i n i s t r e des affaites é t r angè res a 
profité de cel te occasion p o u r d o n n e r a 
Essad -Bey l ' assurance des b o n n e s d i spos i ­
t ions de la F rance à l 'égard de la T u r q u i e . 

Paroles de d ip lomates q u e tou t cela 1 
La vér i té es t q u e la cause g recque a. en 

ce m o m e n t , tou tes les s y m p a t h i e s d u P a ­
lais-Bourbon e t d u qua i d 'Orsay . 

SOUS -COMMISSION ALGÉRIENNE 
P a n s , 28 décembre S h . soir. 

La p remiè re sous-commiss ion a lgé r i enne 
s 'est r éun i e ce m a t i n . 

M. S a v a r y a p résen té à la commiss ion u n 
proje t d e réorgan isa t ion de l 'Algér ie . 

La sous-commiss ion a déc idé q u e le gou­
v e r n e u r - g é n é r a l ne serai t pas r e sponsab le . 
Le min i s t r e de l ' in té r ieur se ra seu l r e s p o n ­
sable d e v a n t la Chambre . 

CONSEIL SUPÉRIEUR DES PRISONS 
Par i s , 28 d é c e m b r e 5 h . 05 soir. 

Le décret cons t i t uan t le conseil s u p é r i e u r 
des Pr i sons n e pa ra î t r a s e u l e m e n t q u e 
dau& que lques j o u r s . 

La liste des m e m b r e s n ' e s t pas enec re 
déf in i t ivement a r rê tée . 

L'ATTENTAT CONTRE M. BRATIANO 
Bukarcs t , 27 d é c e m b r e . 

L ' e n q u ê t e jud ic ia i re a d é m o u t r é la p3r t i -
cîpat :on d a n s l ' a t t en ta t con t re M. Brat iano 
d 'un « r a n d n o m b r e do p e r s o n n e s a p p a r t e ­
n a n t s.u pa ru d u uriuce S lourdza . 

L'AUTRICHE ET LE VATICAN 
Vienne , 27 d é c e m b r e . 

L ' emp e reu r a fait u n accueil t r è s - c h a l e u ­
r e u x au Nonce , à l ' audience qu ' i l v i en t de 
lu i accorder . 

Le min i s t è re d u commerce a accepté l'of­
fre de M Ceconi e t des frères L a p p . concer ­
nan t l ' exécut ion des t r a v a u x d u t u n n e l 
d'CErl. 

"rTÔÎTvËLLES DU SOIR 
I . BRISSON CHEZ LES COMMIS VOYAGEURS 

Il y a d e u x a n s env i ron , M. G.imbetta 
prés idai t , d a n s les sa ions d u Grand-Hôte l , 
le b a n q u e t des commis v o y a g e u r s et adres ­
sa l, au Champagne , à t o n audi to i re t r è s -
n o m b r e u x , u n toast qu ' i l a r e n o u v e l é de­
pu i s , à Cherbourg . 

Ce'.te a n n é e , les h a u t e s fonctions qu ' i l 
occupe n 'ont po in t pe rmis à M. le p rés iden t 
de la C h a m b i e de. r e p o r d i e à l ' invi ta t ion 
qui lui avai t été faite par les m ê m e s v o y a ­
geur s , et il a dé légué a u repas d o n n é p a r 
ses anc iens a m i s , M. H e n r i Br isson, s>*u 
col lègue. 
' A sep t h e u r e s et demie cen t c i n q u a n t e 

pe r sonnes env i ron p r e n n e n t place a u t o u r 
de la table dressée d a n s la salle de 1 Hôte l 
Cont inenta l . 

A u x places d ' h o n n e u r n o u s r e m a r q u o n s , 
ou t re M. Henr i Br is ton , MM. A c h a r d , d é ­
p u t é de la Gironde, Mingas ton , d é p u t é d u 
Cher, Rouvicr , d é p u t é des B o u c h e s - d u -
Rhôue , Maziire, Hat ta t et A n l i d e Mart in , 
conseil lers m u n i c i p a u x . 

Les p la t s défi lent . Les c o m m i s en v in 
v a n t e n t les l iqu ides , c e u x en comes t ib les 
appréc ien t les en t rées , les re levés e t les 
rô t i s . 

Vers neuf h e u r e s , la b o m b e glacée finie, 
M. Brisson se lève et di t : 

« Messieurs , je ne ferai pas d e d i scours , 
j ' e n ai fait b?aucoup t rop ces t e m p s d e r ­
n i e r s ; je v e u x s e u l e m e n t louer c o m m e 
elle le mér i te l 'Association des v o y a g e u r s 
de commerce . » 

M Brisson re t race en q u e l q u e s m o t s l 'his­
toire de cet te société d e p u i s son or ig ine 
j u squ ' à no i re époque e t s ' app l ique à dé­
m o n t r e r qu 'e l le s 'est déve loppée en ra ison 
de la l iberté . 

Le p rés iden t de la commiss ion d u b u d g e t 
s ' empare d e cet te idée p o u r é tab l i r u n p a ­
rallèle en t re les congréga t ions re l ig ieuses 
et les au t r e s associa t ions . Il j u g e les p re ­
miè res « il légales par leur composi t ion 
m ê m e »; q u a n t a u x seconde? , M. Brisson 
pcn>e qu' i l faut » les sou ten i r et les a ider 
d a n s leur œ u v r e , car elles sont formées de 

I pères de famille et de t rava i l leurs qu i cher -
| cnen t à r é p a n d r e d a n s le p a y s des idées 
i sa ines t t larges . » D'après l 'avis de l 'ora-
I l eu r , le b u t et le rôle de la congréga t ion 
I re l ig ieuse son t tout au t r e s . 

c Allez, mess i eu r s , s 'écrie e n t e r m i n a n t 
: M. Brisson, r épandez les g r a n d e s idées do 
i l iber té dans h s cont rées q u e vous vis i terez; 
, allez, vot re m i t s i o a est g r a n d e . J e bois a 

la prospér i té de votre associat ion. » 
Ce parallèle i n a t t e n d u en t r e les c o n g r é -

: g â t i o n s r e l i g j e u s e s e t l e s c o m m i s - v o y a g e u r s 
I p rovoque de longs a p p l a u d i s s e m e n t s . 

D 'au t res o ra t eu r s , r e p r é s e n t a n t s de m a i -
. sous de g ios et de déta i l — chape l ie r s , é p i -
I c iers , pa r fumeurs — par len t e n s u i t e , et les 
j souec r ip t eu r s ; a l térés par cet d é b a u c h e d 'e-
; loquef ce, passen t d a n s le fumoir où le café 
, es t serv i avec les l i q u e u r s . 

LA DENONCIATION CONTRE LES OFFICIERS 
GÉNÉRAUX 

Nous recevons de VAgence Haras l ' tnfor-
i mat iou s u i v a n t e : 

«Certains j o u r n a u x ont publ ié u n e p l a i n ­
te adressée a u p a r q i e t par d. s e n t r e p r e ­
n e u r s con t re d e s officiers g é n é r a u x e t 

, s u p é r i e u r s a p p a r t e n a n t à l ' a rme d u gén ie . 
• Ces honorabb s officiers, obé i s san t A u n 

p remie r m o u v e m e n t d ' ind igna t ion , ava i en t 
dési ré protes ter p u b l i q u e m e n t con t re les 
accuss t i ' ins d o n t ils sont l 'objet. Une a p ­
préciat ion p lus froide de ces inqual i f iables 
-accusations a c o u d u i l à pense r qu ' i l appa r ­
tenait a la jus t ice seule d 'y r é p o n d r e e t de 
venger 1 h o n h e u r d j ces officiers, a t t a q u é s 
daus des i n t en t i o n s q u e de r é c e n t s e t p é n i ­
bles i n c i d e n t s on t suf f i samment mi ses à 
jour . » 

LA SANTÉ DE BLANÛUI 
Les j o u r n a u x i n t r a n s i g e a n t s p u b l i e n t la 

> note s u i v a n t e : 
« Nous a p p r e n o n s q u ' a u r s t o u r d ' u n e 

, r éun ion qu ' i l vena i t d e prés ider , r u e L e -
courbs , l u n d i soir , 27, le c i t oyen B l a n q u i 
s'est t r ouvé s u b i t e m e n t ind i sposé . Son é t a t 

: s'est a g g r a v é d e p u i s e t insp i re , à t e s a m i s , 
\ de t e r i e u s e s i n q u i é t u d e s . » 

MORT D'UN GÉNÉRAL D'ARTILLERIE 
M. le géné ra l de b r i g a d e d 'ar t i l ler ie e n 

j re t ra i te , de Bar , v i e n t a e m o u r i r à B a y e 

secours on t é té organisé? p a r les m a r i n s 
de l 'encadre e t les t roupes de terre e t de 
n.er , il a é té imposs ib le d ' a n ê t e r les p r o ­
g rès d e l ' incendie . 

Le Richelieu a coulé b a s . 
Il y a p lu s i eu r s b lessés . 

Toulon , 29 décembre , 3 h . 40 soir. 
Auss i tô t p r évenues d e l ' i acendie , les a u ­

tori tés m a r i t i m e s o a t o rdonne de faire 
couler le Michelie* e n o u v r a n t des pr i ­
ses d ' eau . 

P e n d a n t l 'opéral iou, le cen t re de grav i té 
s'est déplacé et les canons ont fait u n m o u ­
v e m e n t . Quelques h o m m e s on t é té légère­
m e n t blessés . On a h e u r e u s e m e n t a u c u n e 
m o r t à s igna le r . 

La submers ion d u Richelieu a a r rê té l ' in­
cend ie , mais a v a n t l 'exécut ion de cet ordre 
ce vaisseau avai t sub i d e s d ég â t s a u x q u e l s 
en ne p e u t appor t e r a u c u n r e m è d e . 

U n e e n q u ê t e est o t d o n n é e . 

LES FRÈRES D'ALAIS 
Alais , 28 décembre , 4 h. , s. 

Le t r i buna l d 'Alais , sous la prés idence 
de M. Giron, dans son aud ience d u 22 d é ­
c e m b r e , a j u g é l'affaire des F r è r e s , e n 
revend ica t ion p o u r cause d ' inexécu t ion d e s 
condi t ions , pa r les hér i t ie rs Taisson con t r e 
la ville d 'Alais , l égué à la ville par l 'abbé 
Taisson. 

A p r è s qu inza ine accordée a u s u b s t i t u t 
p o u r conc lure , le p r a c u r e n r a déposé a u 
n o m d u préfet d u Gard u n décl inaloi re 
d ' i ncompé tence po r t an t s e u W m e m s u r la 
d e m a n d e de l 'exécut ion provisoire d u j u g e ­
m e n t à in te rven i r . S tupéfact ion a u b a n c 
des avoca ts . Indic ib le émo t ion d a n s l ' audi ­
toire . Pro tes ta t ion é loquen te e t i nd ignée 
de M" Bouet , avocat Le min i s t è re pub l i c 
r é p o n d à l 'avocat q u i r ép l ique . 

Le t r ibuna l , ap rès d ix m i n u t e s de dé l i ­
bé ra t ion , déclare que , c o m p é t e n t a u fond 
de l 'aveu m ê m e d u préfet, i l doi t l 'être p o u r 
conna î t r e de l ' exécut ion de son j u g e m e n t . 

A u i s il a rejeté le décl ina to i re e t renvoie 
à qu inza ine p o u r s t a tue r a u fond. 

L'ARBITRAGE EUROPÉEN 
Londres , 2fi déc . 7 h . 2b s. 

M. Glads tone adresse a u x propr ié ta i res 
i r l anda i s u n e le t t re c o n d a m n a n t la l igue 
ag ra i r e . 

Les tor ies r e c h e r c h e n t des b r o c h u r e s si­
g n é e s d e M. Br igh t e n 1865 e t a t t a q u a n t 
v i o l e m m e n t la r e i n e . 

Berl in , 28 déc 10 h . soir. 
Malgré l ' a t t i tude p r é s e n t e de la T u r q u i e 

e t de la Grèce, on croit tou jours ici a la 
réa l i sa t ion d u projet d ' a rb i t rage , car on 
suppose q u ? M. d e Bi smarck le déa i le . Il 
p r é f é r e r a i t , p o u r s a t r anqu i l l i t é pe r soune l ' c , 
q u e la r é u n i o n des a rb i t r es eû t Leu à Par is 
p lu tô t qu 'à Ber l in . 

La Grec- n ' a pas d i t son derBier mo t ; 
elle a t t end q u e la proposi t ion lu i to i t adres­
sée olficieilement p o u r faire u n e réponse 
défini t ive. 

La Gazette nationale, q u i s u i t a t ten t ive­
m e n t d-'fi affaires de T u n i s , d o n n e la n o u ­
velle s u i v a n t e : « Le sor t de T u n i s es t dé ­
c idé . Le b e y a d e m a n d é à l 'Italie si elle 
voula i t a s s u m e r le pro tec tora t de Tun i s . Il 
en a reçu u n e réponse n e t t e m e n t n é g a t i v e 
il n e reste, p lus a u b t y q u ' à se s o u m e t t r e 
a u protectorat français, car l 'Angle ter re es t 
t rop occupée a i l l eurs p o u r in te rven i r . 

Bulletin du Commerce 
LAINES 

COURS MOYEN DES PEIGNES & DES BLOUSSES 
DBS 

M a r c h é s d e R o u b a i x e t d e T o u r c o i n g 

Dépêches de M. Schlagdenhauffen et Cie. re 
présentés a Roubaix par M. Bulteau-Grymon-
prez : , . 

Havre, 29 décembre. 
Ventes. SCO balles. Marché calme. 

Liverpool, 29 décembre. 
Ventes 10,000 balles. Marché inchangé. 

New-York, 29 décembre. 
Coton, 11 1/8-
Receltes 115,000 balles. 
New-Orléans low-milling 85 1/1 
Savannah » » 8 ' ' */* 

MARCHÉ DB LIVKRPOOL. 
Mardi. 

Importations du jour 21,500 balles. Le mar ­
ché s'est ouvert assez forme pour le disponible. 

Cours officiels du coton disponible : 
o. o. t . M. . M. o. M. 

d. d. d. d. 
TJpland 6 6 -/16 6 tl/16 7 
Mobile 6 6 7/16 6 11/16 7 
Texas 63/16 6 9/16 fi 13/11! 7 3/16 
Orléans 6 8/16 6 9/16 6 '.3/16 7 1/4 

M. p. pair. o. P. 
Pernam 6 3/* 7 1/871/2 
Macelo nominal 
Maraguaa 6 13/16 7 1/4 7 1/2 

pair o. rair . 
d. d. 

Egypte br. 7 B/8 8 
Do. blanc 7 1/2 7 3/4 
M. et . pair. o. F . Good 
Broach — 5 15/16 S 8/16 
Dhollerah 5 5/16 S 1/2 5 l.'i/16 
Oomra 5 1/4 5 5/8 5 15/16 
Compta 4 7/8 S 3/16 8 5/S 
Bengale nominal 

Les cotons à terme assez ferme au début 
éprouvent une légère baisse de l/32d à 1/16d, 
janvier février l.m.c. 6 21/32d, février-mars 
6 17/1 Od, mars-avril 6 23/32d. 
B O U R S E D E L I L L E d u 28 D E C E M B R E 
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La t enue d u marché, des va leurs cha r ­
bonniè res a su rp r i s les h a b i t u é s de la 

' Bourse , non pas qu 'e l le ait été rai i faisante 
en tous poin ts mais c o m m e d. pu i s t rois 
mois les cours u 'ont cessé de fléchir et q u e 
j i en ne ju s t i i i î u u r e l èvemen t a ce t t e 
époque do l ' année , ce n'a pas été *MM 
< l o n n e m e n t q u e l'on a v u Canin. E*cir-
pelle, Meurchvu et Vicoigne o b i e m r u n e 
h a u s s e légère . En s o m m e , il y a eu u n 
regain d 'act ivi té i n a l l e n d u -

Eo. ce qu i concerne les va leurs de crédi t 
i n o u s devons m e n t i o n n e r u n e bais;~o s e n s i -
| b le su r les Union générale du Nord qui son t 

off. r ies à 7b francs. 

i GRi f ïVD T H E A T R E D E L I L L E 
Spectacle du ôO décembre 

I E SUPPLICE D'UNE FEMVE comédie 
en 3 ac tes , d 'Al. D u m a s fils, et E m de Gi-
r a r d i n . 

LES MOUSQUETAIRES AU COUVENT, 
opé ra -comique e n t rois ac tes , de MM. Paul 
Fer r ie r et Ju l e s P r e v t l , m u s i q u e de Louis 
V a r n e y . 

Ordre d u spectacle: t" Le Suppl ice d ' u n e 
F e m m e ; 23 Les Mousqueta i res au c o u v e n t . 

R .deau à 7 h . précises . 

L^TRÉ^ËSIVITH ON 3 5 
des hôpitaux «obtiennent mtlie ijucrisons par 
an. » Maladies de la peau et du cuir chevelu, 
teignes, dartres, chûtes de cheveux, etc. Cons-
sultations à Paris, RCB RIVOLI, 30. où l'on doit 
écrire pour se faire traiter par correspondance 
Dépôt des Eaux et Pommades Mahôn à Rou­
baix, pharmacie Couvreur, rue Neuve 20. 

E A U 2 FR. POMMADRS KR. 
I -" "» •5 g 

La Bourse Parisienne 
S O C I É T É ANONYME. — CAPITAL UN MILLION 

REÇOIT LES FONDS EN DÉPÔT 
A u x condi t ions s u i v a n t e s : 

A rue {chèques) 
A six moit 
A un an 

i 3 

(Allier) 

P E T I T E B O U R S E D U 28 D E C E M B R E . 
5 0/0 119.€0, 67, 63. — Ita l ien 88 45, 50, 

*7 T u r c 12 65, 59. — B a n q u e o t t o m a n e 
552.SJ, 551.87. — E g y p t e 363 12, 361.87. — 
Lombards 222. — Hongro i s 97 3/16, 1/8, 
3/16. - E x t é r i e u r e 21 b/S, 1.2. — P a n a m a 
495.30, 4u6. — Fonc ie r a igé i i eu 64?, 644. 

Tiès ferme. 

Dépêches Télégraphiques 
(Service particulier) 

INCENDIE A BORD D'UN NAVIRE 
T o u l o a , le 2 9 u e c e i u b r e 1 h . 

Uu i L c n d c sV-i ( i ecù ré , Cr-tte bu t l , à i 
bord d i K'uhelieu, c u r a s s - : d e p r v i a i t l j 

i l * g ré la rapidi ié avec laque l le les | 

Le Havre. 29 d é c , 4 h. 20 s. 
On n'a fait aucune affaire en laines depuis 

deux jours. 

Dépêches télégraphiques. — Service spécial 

COTONS 
Le Havre, 28 décembre, 4 h. 25 soir. 

Ventes 1371 balles dont 837 Amérique dispo­
nible et 432 a livrer. Ou traite les livrables 
comme les disponibles avec iacililé. Le 1 -, w 
middling Louisiane et le middling Géorgie 
sont cotes 83 et 81. Le terme décembre est noM 
à 79. 

Havre, :9 décembre, midi 
Ventes 300 b. Le marché est calme et les 

prix inchangés. Janvier et mars sout tenus a 
79; avril-juin a 79,50. Il y a des acheteurs à ces 
prix. 

Le Havre, 29 déc- 4 h. 30 s. 
Ventes du jo^r 491 b. Lu majeure jiartie se 

compose, de cotons américains uisponibles, les 
prix dénotent une ceataïue lourdeur. On n'a 
fait aucune affaire en livrables. Les prix du 
terme se raln.mussent un peu, Avril-Juin est 
tenu â8j ;à 79,75 il y a acheteur. » 

Liverpool, 28 décembre. 
Ventes 12,000 balles. Le marché est large­

ment approvisionné en cotons d'Amérique, les 
prix restent ceux de la clôture du dernier 
marche . Les livrables sont en baisse de 1/32 4 
1/16. 

Liverpool, 29 décembre. 
Ventes 12,000 balles. Les prix des disponibles 

sout inchangés, ceux des livrables sont en 
hausse partielle de 1,32 ; il y a acheteurs dans 
ces conditions. 

New-York, 29 décembre 
Middling Upland 11 7/8. Voici le terme : Dé­

cembre, 11,72; janvier, 11,78; février, 11,98; 
mars , 12,14; avril, 12,28; mai , 12,41; juin , 12,52; 
juillet, 12,61., Les prix sont soutenus. On a 
vendu 118,000 b . 

Savannah, 29 décembre 
Lovv middling, 83. 

Nouvelle-Orléans, 29 décembre 
Voici le t e r m e : Décembre, li,37; janvier, 

11,39; février, 11,6e; mars, 11,75; avril, 11,86; mai, 
11,V6. 

Recc-tles du golfe 9000 b. 
» de l'Atlantique 18,000 b. . 

Expéditions : pour l'Angleterre 6,0*0 b . 
» pour la France 7,000 b. 
» pour le Continent 7,000 b. 

Manchester, 28 décembre. 
• I.o marché cotonnier est calme,les prix néan­
moins sont U rincs. 

New-York, 29 decembre. 
Change sur Londres 4,Si 2?; change sur Pa­

ris, 5,25 62. 
Cale i^ood fuir, [U livre) 1 ; ï / i , 1) »/ . 
Cate goo.-i Carg/esj (la livre), 13 l / i , u »/*• 
U«1UK. 

Fr . / 50 p . c. pa r a n 
» 3 ,00 p . c . '~J>-
» 5.00 p . c. — 

M I N I M U M DU DÉroT : S O O F P A N C S 

Ordres de Bourse. — Paiement de Coupons 
P R Ê T S S D R T I T R E S 

Jienscigriemen t sur tontes les valeurs 
et sur Uns les tirages 

SIEGE : « O , S U S LAFFITTE. PABIS-
• 1V1I30-30C0 

Sauvez les enfants 
sans médecine, sans pnifros et sans frais, par 

la délicieuse farine de Santé,dite : 

R E V A L. EL S C I È R E 
D u B A R R Y . d e L o n d r e s 

M. le docteur Routh, médecin en chef de 
l'hôpital Samaritain des femmes et des enfants 
à Londres, rapporté : « NatureUement riche en 
acide phosphorique, chlorure -le potasse et 
caséine — les éléments indispensables au san^ 
pour développer et entretenir le cerveau, les 
nerfs, les chairs et les os — (élément dont 
l'absence dans le pain, la panade. Carrow-ront 
e t atutres farlnacées, occasionne l'effroyable 
moréalité des enfants. 31 sur lno la preinicjc 
annpe, et de beaucoup d'adultes se nourrissant 
de pain), la Kcvalescicre est la Doorrilare par 
excellence qui . seule, suflit pour a surcr la 
prospérité des enfants et des malades de tout 
âge. Beaucoup de femmes et d'enfants, ci 
d'adultes uépérissant d'atrophie et de faiblesse 
très-prononcées, ont été parfaitement guéris 
par la Revalesciére. Aux étiques elle convient 
mieux que l'huile de foie de morue. » 

Citons quelques preuves de son éefllcacité, 
même dans les cas les plus dése*tw*ts : 

Cure N° 100,180. — Ma i>clite Marie, chétive 
frêle et délicate dès sa naissance, ne prospè­
rent pas avec le lait de nourrice, je lui ai tait 
prendre sur le conseil du Médecin, la Kevaies-
cière qui l'a rendue fraîche, rose et mn.snili-

2uo de Santé. J. G. n s MONTANAV, 44, rue Con-
orcet. Par s, 4. Juillet 18x0. 
Cure N* 80.416. —M le docteur F. W. Reneke 

professeur de médecine à l'Université, fait le 
rapport suivant à la clinique de Berlin le S 
avril 1832 : 

Cure N* 8!t.i10. — Rue du Tunnel. Valence 
(Drôme), 12 juillet 1873. — Ma nourrice m'ayant 
rendu mon enfant âgé de trois mois ci demi 
entre la vie et la mort , avec une diarrhée e 
des vomissements continuels, je l'ai ii'>uiv 
depuis de votre excellente Revalesciére. Dé* la 
premier jour l'enfant allait mieux et après trois 
jours de ce régime, il reprit Sa santé. — ELIZA 
MARTINET ALBY. 

« Jb n'oublierai jamais que je dois la préser­
vation de la vie d'un de mes enfants à la Re­
valesciére Du Bar 'v . 

» L'enfant sou ffrait, sans cause apparente 
d'une atrophie complète avec vomissements 
continuels qui résistaient à tons les trai tements 
de IVrt médical. La Revalesciére arrêtait im­
médiatement les vomissements, et rétablit la 
santé de l'enfant en six semaines de temps. » 

Cure N* 99,6:.".. — Avignon La Revalesciére 
du Barrry m'a guérie à l'âge de 61 ans d'épou­
vantables souffrances de vingt ans , d'oppres­
sions les plus terribles, à ne plus pouvoir faire 
aucun mouvement, ni m habiller, ni me dés­
habiller, avec des maux d'estomac jour et nuit 
et d e s insomnies horribles. — BORREL, née 
Cab onnet ty , rue eu Balai, 11. 

Quatre fois plus nourrissante que la viande-
elle économise encore 50 fois son prix eu me, 
deciues. En boîtes : 1/4 kil.. 2 fr. 25 ; 1/2 kil .-
4 fr.; 1 kiL, 7fr.; 2 kil. 1/2, 16 fr.; 6 kil., 36 fr.;, 
12 kil., 70 h*. — Envoi contre bon de poste. Le 
boîtes de 36 «t 70 fr. franco. — Dépôt à Rou­
baix, chez MM. Morelle-Bourgeois ; Desfontai­
nes , épicier sur la place ; Boubert. Epicerie, 
Centrale, 13. rue Saint-Georges; à Tourcoing, 
chez M. Bruneau, pharmacien, rue ' de Lille 
Despinoy, épicier, et partout chez es bous 
pharmaciens et épiciers. De BARRY C» (lrmi-
ted). 8. rue Castiglione. Paris. 

GUERISON DE L'ASTHME 
ET DE L'OPPRESSION 

Par le Sirop antiasthmatique de J A N N I N 
Les médicaments employés jusqu' à ce jour contre l'asthme 

•t l'oppression ont pu calmer les crises, mais non puértrlj 
maladie. — Ce Sirop, administré avec le plus grand suc­
cès depuis dix-huit ans, apporte non-seulement un soula-
aement immédiat, nuis amené la guérison. 

Lepôi , a K - u D i i s . ( l i a r i u . c i e BXUiQe, 
C u u o u r d e l 'égl ise St-Sfartiu. | r910\i 
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